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Préambule 

Dans un contexte régional marqué par des défis sécuritaires persistants et une aspiration profonde 

à la paix, la conférence internationale intitulée « Pour une Paix Durable en République 

Démocratique du Congo » s’est tenue le 1er octobre 2025 au Parlement européen, à 

Bruxelles, sous l’égide du Conseil Universel pour la Paix des Nations (CULPAC), 

organisation non gouvernementale internationale forte de plus de quarante années d’engagement 

et accréditée auprès de l’Union européenne. 

Cette rencontre de haut niveau visait à catalyser les efforts conjoints des acteurs nationaux et 

internationaux en faveur de la stabilité, de la cohésion sociale et du développement durable 

en République Démocratique du Congo. Elle a rassemblé des personnalités influentes issues des 

sphères politiques, diplomatiques et de la société civile, dont les contributions ont enrichi les 

échanges et posé les fondations d’un dialogue inclusif et constructif. 

Les travaux ont débouché sur des recommandations stratégiques articulées autour de trois 

axes majeurs : 

•  Le renforcement de la gouvernance démocratique 

•  La promotion de la justice et des droits humains 

•  La consolidation d’une paix durable au cœur de l’Afrique centrale 

Le présent Manifeste Officiel constitue une feuille de route mobilisatrice, destinée aux 

institutions congolaises, aux partenaires internationaux, aux organisations de la société 

civile ainsi qu’aux communautés locales. Il incarne une vision partagée d’un avenir 

pacifique, équitable et prospère, au bénéfice du peuple congolais. 

Cette première édition inaugure un cycle de conférences internationales appelées à se 

poursuivre dans les années à venir, avec pour ambition de contribuer à la stabilisation durable 

des pays des Grands Lacs et de l’Afrique centrale, en synergie avec les organismes 

régionaux africains. 

Synthèse des discours  

1. Contexte et intervenants 
La séance de clôture de la conférence a réuni plusieurs personnalités engagées pour la paix : 

➢ Intervenants : 

• Madame Virginie Joron, Députée européenne 

• Monsieur Daniel Santu, Directeur Général de la Paix, représentant du CULPAC 

• Sa Grandeur Dominique Khonde Mpolo, Ministre Universel pour la Paix 



• Monsieur Trésor BAGAYAMUKWE BIAMUNGU, Ambassadeur International de la     

Jeunesse pour la Paix des Pays des Grands Lacs 

➢ Objectif commun : réaffirmer l’engagement pour une paix inclusive et durable en 

République Démocratique du Congo, en particulier dans sa partie orientale. 

2. Idées principales développées par des intervenants 

A. Monsieur Daniel Santu – Directeur Général de la Paix (CULPAC) 

Synthèse de son discours 

1. Responsabilité collective 

La paix en RDC est une responsabilité partagée. Elle ne peut être réduite à un concept abstrait, 

mais doit être portée par chaque citoyen et chaque institution. 

2. Rôle du CULPAC 

Le CULPAC est une organisation apolitique et non confessionnelle, œuvrant pour la paix dans le 

respect des libertés fondamentales et de la dignité humaine. 

3. Féminicide en RDC : un cri ignoré 

Mise en lumière du drame invisible des violences faites aux femmes dans l’Est du pays, qualifié de 

crime contre l’humanité démontrant et confirmant le génocide congolais tant décrié et dénoncé 

par les Autorités congolaises. Depuis plus de trois décennies, l’Est de la RDC est ravagé par une 

violence d’une brutalité inouïe. Derrière les chiffres et les enjeux géopolitiques, il y a des visages. 

Des vies. Des femmes, des enfants, des communautés entières. Le viol y est utilisé comme arme 

de guerre. Des millions de femmes ont été violées, mutilées, assassinées. Ce drame, que nous 

devons nommer pour ce qu’il est — un féminicide — reste largement ignoré par la communauté 

internationale. Ce silence est une seconde violence. Il est temps d’y mettre fin. 

4. Polarisation sociale et politique 

Dénonciation des divisions ethniques et politiques qui entravent la paix et la cohésion 

nationale.C’est en brisant les cercles de polarisation que nous pourrons enfin ouvrir celui de la 

reconstruction. Et c’est ensemble — jeunes, leaders, ONG, diaspora — que nous devons refuser la 

logique du « eux contre nous » pour embrasser celle du « nous pour demain ». 

 Appel à l’unité nationale 

La République Démocratique du Congo (RDC) aspire à une paix durable, fruit d’un engagement 

collectif et d’une conscience nationale éveillée. Ce rêve, longtemps entravé par des décennies de 

conflits, trouve aujourd’hui un nouvel élan grâce à la volonté politique et aux initiatives citoyennes 

portées par le Président Félix-Antoine Tshisekedi Tshilombo et les forces vives du pays. 

Une guerre aux racines extérieures 

Depuis 1997, la RDC est confrontée à une guerre d’agression savamment orchestrée par des forces 

extérieures. Ce conflit, longtemps maquillé en guerre interne, a infiltré les institutions et corrompu 

certains officiers militaires. Le Président Tshisekedi, témoin des ravages de cette guerre, s’est 

engagé dès son accession au pouvoir à restaurer la paix, notamment dans l’Est du pays. Par la 

voie diplomatique, il a multiplié les démarches internationales pour faire entendre la voix de la 



RDC. Ce travail de sensibilisation commence à porter ses fruits : la communauté internationale 

reconnaît de plus en plus la nature réelle du conflit. 

5. Engagement du Président Tshisekedi 

Le Président Félix-Antoine Tshisekedi Tshilombo est salué pour sa volonté politique et ses efforts 

diplomatiques visant à mettre fin à la guerre d’agression orchestrée par des forces extérieures. Son 

action commence à être reconnue à l’échelle internationale. 

6. Message rassembleur 

Le CULPAC recommande que le Président adresse un message à la nation pour mobiliser chaque 

citoyen autour de la paix, de la justice et de la souveraineté nationale. Il est honoré du titre de « 

Génie Serviteur de la Paix ». 

 Initiatives pour la paix 

7. Le « Consacré, porteur de la paix » 

Dans cette dynamique, le CULPAC annonce la création d’une nouvelle structure : « Le Consacré, 

porteur de la paix ». Cette initiative vise à renforcer la cohésion nationale et à promouvoir la 

réconciliation entre Congolais. Être « Consacré », c’est choisir de semer la paix là où elle manque, 

de la protéger là où elle vacille, et de l’incarner là où elle est attendue. 

8. Sensibilisation aux droits humains 

Le CULPAC poursuit sa campagne de sensibilisation aux droits humains à travers la distribution 

gratuite de livrets éducatifs. Ces outils, offerts par les Ambassadeurs Universels et les Serviteurs de 

l’Humanité, visent à promouvoir la liberté, la culture démocratique et l’éveil citoyen. Des livrets du 

CULPAC sur les droits humains ont été distribués à cette conférence. 

 Réintégration des enfants de la guerre 

9. Appel aux jeunes enrôlés 

Le discours adresse un message fort aux Congolais enrôlés dans la guerre, souvent dès leur plus 

jeune âge. Manipulés et instrumentalisés, ces jeunes ont été utilisés comme outils de destruction. 

Le CULPAC demande qu’on leur tende la main : ils ne sont pas des ennemis, mais des frères et 

sœurs appelés à devenir bâtisseurs de paix. 

10. Programmes de réintégration 

Mise en place de dispositifs de : 

• Réintégration civique 

• Formation professionnelle 

• Soutien psychologique 

Objectif : permettre à ces jeunes de retrouver leur place dans la société et de contribuer à la 

reconstruction du pays. 



11. Conclusion 
La conférence s’est conclue sur une conviction partagée : la paix durable en RDC ne se construira 

pas sans justice, mais elle exige aussi le pardon, la réintégration et une vision commune. Le 

présent rapport constitue une feuille de route pour tous les acteurs engagés dans la reconstruction 

d’un avenir pacifique, équitable et prospère pour le peuple congolais. 

B. Sa Grandeur Dominique KHONDE MPOLO- Ministre Universel pour la Paix 

Ce discours, prononcé par Sa Grandeur Dominique KHONDE MPOLO, Ministre Universel pour la 

Paix, s'articule autour de la promotion de la paix durable, en particulier en République 

Démocratique du Congo (RDC), et appelle à l'action de la communauté internationale. 

 

 Introduction et Mission 
 

Le Ministre Universel pour la Paix exprime une profonde émotion et une responsabilité solennelle 

en prenant la parole.  Sa mission est de sensibiliser, éduquer, mobiliser et conscientiser pour faire 

de la paix une réalité durable pour tous les êtres humains.  

Il remercie les députés européens et le Conseil Universel pour la Paix des Nations et Continents 

(CULPAC) pour l'invitation à cette conférence internationale, dont le thème est « Pour une Paix 

Durable en République Démocratique du Congo [cite_start]»  

. 

 Un Monde en Souffrance et le Drame Congolais 
 

Le discours souligne que le monde traverse une période de turbulences inquiétantes, marquée par 

des conflits armés, des massacres d'enfants innocents, des violences faites aux femmes et une 

indifférence complice des nations épargnées. Des exemples de conflits en Ukraine, Palestine, et les 

tensions entre l'Iran et Israël sont cités.  

Cependant, un drame persistant et souvent ignoré se déroule en Afrique : l'agression prolongée 

subie par la République Démocratique du Congo depuis plus de trente ans. Cette agression est 

caractérisée par des massacres, des déplacements massifs de populations et une exploitation 

brutale des ressources naturelles.  

 

 Le Peuple Congolais : Une Nation de Paix 
 

Malgré ce contexte difficile, le discours met en avant le caractère hospitalier, pacifique et uni du 

peuple congolais. Avec plus de 450 ethnies vivant en harmonie, la RDC est présentée comme un 

modèle de diversité unie.  Le pays n'a jamais servi de base à une rébellion contre une autre 

nation, mais il paie un lourd tribut pour ses richesses et sa générosité, subissant la convoitise de 

voisins mal intentionnés et la désolation semée par des groupes armés.  Le peuple congolais 

demeure résolument non violent et aspire uniquement à la paix pour se consacrer à son 

développement.  

 Appel à la Communauté Internationale et Suggestions pour une Paix Durable 
Le Ministre salue les efforts du Président Félix-Antoine Tshisekedi Tshilombo pour l'instauration de 

l'État de droit, la lutte contre le tribalisme et la promotion de l'unité nationale, appelant la 

communauté internationale à soutenir et amplifier ces efforts.  

En tant que rassembleur africain et défenseur universel de la paix, il lance un appel urgent aux 

institutions européennes, exigeant certains points repris dans les recommandatio 

Pour une paix durable, plusieurs suggestions sont proposées pour examen lors de cette 

conférence. 



 Conclusion 
Le discours conclut en affirmant que la paix n'est pas une option, mais une obligation morale, 

politique et humaine. Le peuple congolais restera uni, fidèle à ses institutions démocratiques, et 

déterminé à bâtir un avenir sans armes, sans haine, mais avec dignité.  Il termine par un vibrant 

appel : « Que vive la paix en République Démocratique du Congo.  Que vive la solidarité entre les 

peuples.  » 

 
C. Monsieur Trésor BAGAYAMUKWE BIAMUNGU – Ambassadeur International 
     de la Jeunesse pour la Paix des Pays des Grands Lacs 
 
Le discours met en lumière le rôle central que doit jouer la jeunesse dans la construction d’une 

paix durable, notamment en République Démocratique du Congo (RDC), en Afrique et à l’échelle 

mondiale. L’orateur insiste sur le fait que la paix n’est ni une utopie ni une fatalité : elle est un 

engagement collectif et une responsabilité générationnelle. 

L'intervention souligne que la jeunesse ne doit pas être marginalisée, mais valorisée comme 

acteur clé du changement social, politique et culturel. Elle est décrite comme une force vive 

capable de transformer les tensions en dialogue, les divisions en cohésion, et les désespoirs en 

espoirs tangibles. 

Deux initiatives concrètes sont mises en avant : 

Création d’une base de données panafricaine et mondiale des jeunes engagés pour la paix, 

visant à coordonner les efforts et à renforcer la visibilité des actions citoyennes locales et 

transnationales. 

Mise en place de centres socioculturels « Hekima » à Goma et Kisangani. Ces centres, 

conçus comme de véritables « ambassades de la paix », offriront des services éducatifs, culturels, 

de formation professionnelle, de santé, et d’autonomisation, notamment des femmes. 

Le discours insiste également sur l’importance de l'identification des populations 

congolaises, afin de lutter contre les tensions identitaires souvent à l’origine des conflits dans 

l’Est du pays. 

L’intervention se conclut par un appel aux jeunesses congolaise, africaine, de la diaspora 

et internationale, les invitant à s’unir pour porter un projet global de paix et de solidarité. Elle 

rappelle que la paix en RDC et en Afrique concerne l’ensemble de l’humanité. 

Enfin, le discours exprime une reconnaissance particulière envers les institutions ayant soutenu 

cette démarche, et salue la vision du Président de la RDC en faveur d’un État de droit et d’une 

diplomatie active au service de la paix. 

 Conclusion : 

La jeunesse détient un pouvoir immense : transformer la peur en espoir, la haine en fraternité. Il 

est temps d’unir nos forces pour faire de la paix non pas un rêve lointain, mais une réalité 

concrète et durable. 

D. Madame Virginie JORON, Députée européenne 

Madame Virginie Joron, députée européenne, a apporté une contribution particulièrement 

marquante. Son engagement constant en faveur des valeurs portées par le CULPAC — la paix, les 

droits de l’homme et le développement intégral — s’est exprimé avec force et clarté tout au long 

de son intervention. En tant que représentante du Parlement européen et soutien actif du CULPAC, 



organisme accrédité auprès de l’Union européenne ; Elle a souligné l’importance d’une mobilisation 

internationale pour accompagner la RDC vers une paix durable et inclusive. 

Synthèse de son discours 

 Ouverture : un engagement pour la paix 
Le député européen, fervent défenseur de la paix en République Démocratique du Congo (RDC), a 

ouvert la conférence en saluant chaleureusement les participants pour leur présence et leur 

engagement. Cette mobilisation collective envoie un message fort : elle incarne le refus de 

l’indifférence face à une crise humanitaire majeure. 

 Une tragédie humaine trop souvent oubliée 
Depuis plus de trente ans, l’est de la RDC est ravagé par un conflit atypique, mené par des 

groupes armés tels que le M23, souvent soutenus par des puissances régionales. Ce conflit, 

qualifié de « guerre de l’ombre », a engendré : 

• Plus de 6 millions de morts depuis 1996 

• Environ 7 millions de déplacés 

• Des milliers de femmes victimes de violences sexuelles, utilisées comme armes de guerre 

Malgré son ampleur, ce drame reste largement sous-médiatisé, en raison de sa complexité et des 

enjeux économiques liés aux ressources naturelles (coltan, or, cobalt). 

 Un appel à l’action collective 
Le conférencier a invité chacun à incarner la colombe portant le rameau d’olivier, symbole biblique 

d’espoir et de renouveau. Il a rappelé que la paix ne tombe pas du ciel : elle se construit, 

ensemble, avec les Congolais, les Européens, la société civile et les organisations internationales. 

 Témoignages et engagement personnel 
Lors de son déplacement en RDC, le député a été profondément marqué par la beauté des 

paysages et la souffrance des populations. Il a partagé le témoignage bouleversant d’une jeune 

fille de 16 ans, victime de violences, qui lui a confié : 

« J’ai pu oublier, mais pardonner, c’est difficile. » 

Ce témoignage illustre la résilience et la dignité du peuple congolais. 

 Les piliers d’une paix durable 
La conférence a mis en lumière plusieurs axes essentiels pour construire une paix durable : 

• Lutter contre l’impunité des crimes contre l’humanité 

• Désarmer les groupes armés pour garantir la sécurité 

• Favoriser la réconciliation nationale 

• Impliquer la jeunesse congolaise comme acteur de paix 



• Établir un partenariat international équilibré, sans ingérence 

 Contexte général : une crise aux répercussions mondiales 
La crise dans l’Est de la RDC est un enjeu global, qui implique : 

• Violences armées et insécurité 

• Déplacements massifs de populations 

• Exploitation illégale des ressources naturelles 

• Instabilité régionale 

Ces phénomènes menacent la sécurité, la justice et les droits humains à l’échelle planétaire. 

 Une solidarité internationale indispensable 

Union africaine (UA) 

• Déploiement de la force régionale de la Communauté d’Afrique de l’Est 

• Médiation entre les parties prenantes, y compris les groupes armés 

• Réforme des institutions sécuritaires (armée, police) 

Nations Unies (ONU) 

• MONUSCO : mission de maintien de la paix 

• Protection des civils et prévention des massacres 

• Aide humanitaire : accès à la nourriture, soins, éducation 

• Appui aux élections transparentes 

Rôle de la société civile 

• ONG locales et internationales engagées pour la réconciliation et la justice transitionnelle 

• Initiatives citoyennes portées par des jeunes, des femmes et des leaders communautaires 

• Exemple : l’association CULPAC 

 Engagement des États partenaires 

Pays impliqués : Belgique, France, États-Unis, Chine, Union européenne Contributions : 

• Aide au développement 

• Investissements dans les infrastructures, l’éducation et la santé 

• Coopération sécuritaire (formation, lutte contre le trafic d’armes) 

• Commerce équitable pour une gestion responsable des ressources naturelles 

 Appel à l’action 

• Ne pas détourner le regard ni laisser le conflit sombrer dans l’oubli médiatique 



• Exiger des actions concrètes et cohérentes de la part des gouvernements 

• Soutenir les initiatives locales et relayer les témoignages 

• Devenir ambassadeurs de la paix dans nos communautés 

Remerciements aux organisateurs 
Le député a salué le travail de l’organisme CULPAC, représenté par son Directeur Général Monsieur 

Daniel Santu et son Conseiller Diplomatique Monsieur Patrice Salaga, pour leur engagement dans 

l’organisation de cet événement. Il a rappelé que la paix n’a pas de couleur politique : au-delà des 

divergences, c’est l’humain qu’il faut mettre au centre. 

Conclusion 
La paix en RDC est une nécessité. Elle ne sera possible que par une mobilisation collective, 

coordonnée et durable. Cette conférence marque un point de départ vers des actions plus fortes et 

plus efficaces. Remerciements aux intervenants et aux participants. 

E. Les recommandations issues de la conférence, transmises par le CULPAC au 

Parlement européen, sont destinées à l’ensemble des institutions de l’Union 

européenne. 

I. Reconnaissance de la guerre d’agression 
L’Union européenne est invitée à reconnaître officiellement la nature externe du conflit qui sévit 

dans l’Est de la RDC depuis plus de trois décennies. Trop souvent présenté comme un conflit 

interne, il s’agit en réalité d’une agression orchestrée par des forces extérieures.      Une telle 

reconnaissance constituerait un acte fort de vérité et de solidarité envers les victimes. 

II. Renforcement du soutien diplomatique 
Nomination d’un Envoyé spécial de l’Union européenne pour la paix en RDC, chargé de : 

• Coordonner les efforts diplomatiques 

• Soutenir les initiatives de médiation 

• Représenter les populations affectées dans les forums internationaux 

III. Justice et lutte contre l’impunité 
Soutien aux mécanismes de justice transitionnelle, notamment : 

• Appui aux juridictions congolaises et internationales 

• Poursuite des crimes de guerre, violences sexuelles et crimes contre l’humanité      La paix 

durable exige que justice soit rendue. 

IV. Protection des femmes et des enfants 
Engagement renforcé en faveur des survivantes et des enfants affectés par le conflit : 

• Financement de centres de soins et de réinsertion 

• Programmes de soutien psychologique 



• Dispositifs de protection pour enfants déplacés, orphelins ou enrôlés de force 

• Condamnation du féminicide comme arme de guerre 

V. Sécurisation des ressources naturelles 
Mesures proposées : 

• Renforcement de la traçabilité des minerais importés 

• Création d’un label européen éthique pour les entreprises opérant en RDC      Objectif : 

rompre le lien entre exploitation minière et financement des conflits. 

VI. Appui au développement local et à la gouvernance 
Investissements recommandés dans : 

• Programmes de développement communautaire 

• Réformes de gouvernance locale pour : 

• Transparence 

• Participation citoyenne 

• Lutte contre la corruption 

VII. Mobilisation de la diaspora congolaise en Europe 
Création d’espaces de dialogue entre : 

• Diaspora congolaise 

• Institutions européennes 

• Autorités congolaises      Valoriser leur rôle dans la paix, la médiation et le développement. 

VIII. Valorisation des voix congolaises pour la paix 
Assurer que les voix des Congolais, sur le territoire et dans la diaspora, soient entendues dans les 

processus de paix. 

IX. Sanctions contre les pays agresseurs 
Application de sanctions ciblées contre les États et acteurs responsables d’agressions, 

conformément aux recommandations de l’ONU et de l’Union européenne. 

X. Renforcement de la protection des civils 
Mesures urgentes pour la protection des populations civiles, particulièrement dans l’Est de la 

RDC. 

XI. Soutien à la reconstruction et à la réconciliation 
Appui aux efforts de : 

• Reconstruction post-conflit 



• Justice transitionnelle 

• Réconciliation nationale 

XII. Création d’un Observatoire européen pour la paix en Afrique centrale 
Mise en place d’un observatoire indépendant chargé de : 

• Suivre les violations 

• Émettre des alertes diplomatiques 

• Produire des analyses régulières 

XIII. Fonds européen de soutien aux victimes des conflits 
Création d’un fonds dédié aux victimes des conflits en RDC, ciblant notamment : 

• Les femmes 

• Les enfants déplacés 

XIV. Partenariats éducatifs et culturels 
Renforcement des programmes éducatifs et culturels pour : 

• Promouvoir une culture de paix dès le plus jeune âge 

• Favoriser la cohésion sociale 

XV. Appui à la justice internationale 
Soutien aux efforts visant à traduire les auteurs de crimes de guerre devant les juridictions 

compétentes, en collaboration avec les instances internationales. 

Conclusion finale 

La conférence internationale « Pour une Paix Durable en République Démocratique du Congo » a 

marqué une étape décisive dans la mobilisation des consciences et des volontés politiques en 

faveur de la paix, de la justice et du développement durable en RDC. En réunissant des acteurs 

clés issus des sphères diplomatiques, politiques, académiques et de la société civile, elle a permis 

de poser les fondations d’un dialogue inclusif et d’une coopération renforcée entre l’Union 

européenne et les partenaires congolais. 

Les recommandations formulées dans ce document traduisent une vision partagée : celle d’un 

avenir où la paix ne serait plus une aspiration lointaine, mais une réalité concrète  

portée par des engagements clairs, des mécanismes efficaces et une solidarité internationale 

active. 

Ce manifeste constitue une feuille de route stratégique, un appel à l’action et à la responsabilité 

collective. Il engage les institutions européennes, les autorités congolaises, les organisations 

régionales et la société civile à œuvrer ensemble pour mettre fin aux cycles de violence, restaurer 

la dignité des victimes et bâtir les conditions d’une paix durable. 



La tenue de cette première édition ouvre la voie à une série de rencontres internationales, qui 

auront pour vocation de consolider les acquis, d’élargir les alliances et de renforcer les mécanismes 

de suivi et d’évaluation. 

Car la paix en République Démocratique du Congo est un impératif moral, politique et 
humain, au cœur de la stabilité du continent africain et de l’humanité tout entière.  

 

 


